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de dollars pour Canada Place. Nous étions sur le point d’annu­
ler ce projet mais nous l’avons poursuivi. Nous avons consacré 
six mois à l’étude de Canada Place. On a versé sept millions et 
demi de dollars d’aide aux victimes d’inondations au milieu de 
mars. On a consenti 130 millions de dollars au titre des servi­
ces de voyage du gouvernement à un consortium dont fait par­
tie Marlin Travel d’Edmonton. C’est équitable. Il y a quatre 
ans, les achats de l’ACDI s’élevaient en Alberta à seulement 1 
p. 100. Aujourd’hui ils ont atteint 8 p. 100. C’est équitable. 
Les députés de l’Alberta se préoccupent des besoins des Alber- 
tains. On a versé 197 000 $ à l’hôpital Charles Campsell pour 
effectuer une étude sur l’alimentation des nourrissons du Nord 
et un musée provincial a reçu 187 000 $ pour la programma­
tion à l’intention du public. Nous reconstruisons l’hôtel Mac- 
Donald du CN et on a accordé 600 000 $ pour le projet de la 
ville d’hiver d’Edmonton.

Le contrat des CF-18 a fait absolument des miracles à 
Edmonton. Il va créer 135 nouveaux emplois ces deux prochai­
nes années au lieu qu’on soit obligé de licencier la moitié de la 
main d’oeuvre. La société est aux anges. J’ai parlé à son prési­
dent, je n’ai pas eu besoin de lire le journal ni des rapports. Je 
savais que ce contrat serait bénéfique pour l’ouest du Canada 
et en particulier pour Edmonton. Nous nous sommes occupés 
d’Edmonton, de l’Alberta et de l’ouest du Canada.

Le président suppléant (M. Paproski): Comme il est 18 
heures, je dois informer la Chambre que conformément au 
paragraphe 12 de l’article 82 du Règlement, les délibérations 
sur cette motion sont terminées.

DÉBATS DES COMMUNES

L’ajournement 
prie de décider s’il n’y a pas lieu de demander au député de 
retirer cette expression. A mon avis, le sens de cette expression, 
que je connais fort bien, serait antiparlementaire.

Le président suppléant (M. Paproski): Afin que le député 
d’Edmonton-Est puisse continuer, je l’inviterais à retirer cette 
expression et à poursuivre.

M. Lesick: Je la retire, monsieur le Président.
Les Albertains ont vraiment bien de la chance que des dépu­

tés conservateurs les représentent. Trois d’entre eux siègent au 
sein du Cabinet, soit le vice-premier ministre (M. Mazan- 
kowski), l’un des hommes les plus efficaces et les plus énergi­
ques du Parlement, le très honorable secrétaire d’État aux 
Affaires extérieures (M. Clark), qui est tenu en très haute 
estime et qui s’est très bien distingué au service du gouverne­
ment du Canada, et le ministre de la Consommation et des 
Corporations (M. André). Quand avons-nous eu trois ministres 
aussi efficaces? Nous avons également quatre secrétaires par­
lementaires pour nous représenter et quatre présidents de 
comités permanents. Nous pouvons aussi compter sur vous, 
monsieur le Président. Tous les Canadiens et toutes les Cana­
diennes, y compris les députés à la Chambre vous respectent. A 
quel moment de son histoire, l’Alberta a-t-elle été représentée 
par des hommes et des femmes d’une telle valeur?

Des voix: Jamais.

M. Lesick: C’est vrai. Il n’y a jamais eu personne en mesure 
de faire tant pour l’Alberta. Nous avons tous entendu le député 
de Crowfoot (M. Malone) et le député de Calgary-Nord (M. 
Gagnon) énumérer les mesures que nous avons prises pour 
l’Alberta, pour l’Ouest, et en fait, pour tout le Canada. En 
seulement deux ans et sept mois, nous avons mis en place les 
plus remarquables programmes jamais imaginés par aucun 
autre gouvernement. L’opposition crève d’envie parce qu’elle 
n’aurait jamais pu en faire autant.

Le député de Cape Breton—The Sydneys (M. MacLellan) 
n’a pas cessé de demander pourquoi nous parlions du Pro­
gramme énergétique national. Pourquoi y attachons-nous tant 
d’importance? Je vais vous le dire, monsieur le Président. Je 
suis un ancien combattant de la Seconde Guerre mondiale. Un 
grand nombre d’entre nous ont été gravement blessés, beau­
coup sont encore hospitalisés des suites de leurs blessures. Le 
député de Mississauga-Nord (M. Horner) était à Edmonton 
jeudi et vendredi matin de la semaine dernière et a constaté les 
effets désastreux du PEN qui a vu le jour il y a six ans et demi 
grâce aux initiatives des socialistes et du gouvernement libéral. 
Les immeubles sont toujours fermés. Les gens sont toujours au 
chômage. Un quart des entreprises de Peace River ont fait 
faillite. Quelles sont les conséquences d’une faillite? Elle 
entraîne le divorce, l’alcoolisme, la disparition des économies. 
L’opposition nous dit de ne pas parler de ces choses parce que 
nous vivons dans le passé. Nous souffrons aujourd’hui à cause 
des libéraux et de leurs amis socialistes qui se sont associés 
pour exercer ces ravages sur l’Alberta et l’industrie énergéti­
que.

Notre gouvernement a fait beaucoup de choses. Parlons 
d’Edmonton et d’Edmonton-Est. Nous avons reçu 150 millions
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MOTION D’AJOURNEMENT
[Français]

L’ajournement de la Chambre est proposé d’office en con­
formité de l’article 66 du Règlement.

L’AGRICULTURE—LA COMMERCIALISATION DES OEUFS 
D’INCUBATION—LA POSITION DU GOUVERNEMENT

M. Jean-Guy Guilbault (Drummond): Monsieur le Prési­
dent, j’aimerais soulever un sujet auquel j’ai fait référence le 2 
décembre dernier lorsque j’ai posé une question au ministre de 
l’Agriculture (M. Wise) concernant la commercialisation des 
oeufs d’incubation de poulets par une nouvelle agence fédérale 
nationale.

Ainsi, c’est depuis 1981 que les membres de l’Association 
des producteurs d’oeufs d’incubation réclament la mise en 
oeuvre d'une telle agence.

Jusqu’au 1er décembre 1986, tous les secteurs de l’aviculture 
étaient chapeautés par un office de commercialisation, sauf le 
secteur des oeufs d’incubation.

Or, le 1er décembre dernier, monsieur le Président, le minis­
tre de l’Agriculture, l’honorable John Wise, a annoncé l’éta­
blissement d’un Office national de commercialisation des oeufs 
d’incubation de poulets à chair, aux termes de la Loi sur les 
Offices de commercialisation des produits de la ferme. Ce 
nouvel organisme aura le mandat d’organiser la mise en mar­
ché des oeufs qui donneront des poulets à chair.
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